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Patrick Elsig, directeur du Musée d’histoire du Val ais  
> Une exposition en quatre volets et en deux temps 
 
Grâce à sa position au pied des grands cols alpins et grâce à la mobilité de son élite, le 
Valais a toujours été imprégné de l’histoire culturelle européenne. Ce thème sert de fil 
conducteur à l’exposition « Un Goût d’Europe », que le Musée d’histoire a voulu 
développer en quatre volets correspondant aux quatre départements de l’institution. La 
thématique est ainsi mise en perspective sur la longue durée et profite de recherches 
récentes sur les collections du Musée.  
 
 
Les trois premiers volets ont été inaugurés au centre d’expositions de l’Ancien Pénitencier 
en juin 2011. Ils touchent l’histoire valaisanne du Moyen Age à nos jours :  
 

• certains codes héraldiques ou iconographiques (les scènes de vie courtoise par 
exemple) se lisent pareillement sur tout le continent médiéval.  

 
• Le service étranger amène en Valais un goût esthétique dans lequel les militaires 

ont été baignés durant leurs campagnes et, au retour chez eux, ils cherchent à 
recréer cette ambiance, permettant ainsi à de nombreux artistes étrangers de 
s’établir au cœur des Alpes.  

 
• Même cloîtrées, les sœurs bernardines de Collombey restent en étroit contact avec 

le siècle, en particulier par le réseau cistercien. Les échanges sont avant tout 
scripturaux, mais de nombreux objets, dont les travaux de couvent, témoignent des 
relations entre les différents couvents.  

 
 

Dans un second lieu, l’Espace d’archéologie de la Grange-à-l’Evêque, le quatrième volet 
de la présentation va être inauguré ce mois d’octobre. Il poursuit la réflexion autour de ce 
brassage culturel dans lequel prend place le Valais et le démontre pour une époque plus 
ancienne : le Néolithique.  
 
Le vernissage de ce quatrième volet a été décalé dans le temps afin de l’intégrer aux 
festivités du cinquantenaire de la découverte des stèles anthropomorphes du Petit-
Chasseur, joyaux de l’art néolithique, dont les comparaisons peuvent justement être 
cherchées au-delà des Alpes, par exemple à Aoste. Ces stèles témoignent de rites et 
croyances communs au monde alpin d’alors et montrent à merveille le degré d’ouverture 
de nos lointains ancêtres vers leurs voisins proches ou lointains.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Philippe Curdy, conservateur du département Préhist oire et Antiquité, Musée 
d’Histoire du Valais. 
> «Autour du Petit-Chasseur» : Une série de manifesta tions en souvenir de la 
découverte d’une des plus célèbres nécropoles préhi storiques d’Europe 
 
En été 1961, les dalles d'un tombeau préhistorique apparaissent dans une tranchée de 
canalisation à l’ouest de la ville de Sion, à l’avenue du Petit-Chasseur; les archéologues 
commencent à les dégager lorsqu'un cri retentit : "des gravures préhistoriques !" On vient 
de découvrir les premières stèles funéraires, chef-d’œuvre de l’art préhistorique dans les 
Alpes. Les fouilles vont durer une dizaine d'années, dirigées par Olivier-Jean Bocksberger, 
puis par Alain Gallay de l'Université de Genève. Patiemment reconstituée par les 
archéologues, l’histoire mouvementée de cette nécropole va permettre d’aborder de 
manière très précise les rites, les croyances et l’organisation sociale des communautés 
valaisannes d’alors.  
Afin de commémorer les cinquante ans de la découverte du Petit-Chasseur, un comité 
regroupant notamment des représentants de l’Archéologie cantonale et des Musées 
cantonaux du Valais, de l’Université de Genève et de l’Association valaisanne 
d’archéologie, a mis sur pied une série de manifestations. 
 
A Sion, le quatrième volet de l’exposition « Un Goû t d’Europe » 
Intitulé « Autour du Petit-Chasseur », le quatrième volet de l’exposition du Musée 
d’Histoire « Un goût d’Europe» sera inauguré le 27 octobre. Il retrace les étapes qui ont 
permis de préciser le mode de vie et les croyances des populations néolithiques de la 
vallée du Rhône depuis les premières découvertes au XIXe siècle jusqu’aux interventions 
archéologiques les plus récentes.   
Un ouvrage de synthèse l’accompagne : rédigé  par  Alain Gallay  « Autour du Petit-
Chasseur, l’archéologie aux sources du Rhône» développe par le détail  les thèmes 
résumés dans l’exposition. L’archéologie expérimentale n’est pas en reste et verra 
l’association Cascavel réaliser une stèle préhistorique en grandeur nature. 
 
 
A Sion, un colloque international du 27 au 29 octob re 2011 

Un colloque réunira du 27 au 29 octobre 2011 des spécialistes du Néolithique européen. 
Le 27 octobre, le professeur Jean Guilaine donnera une conférence grand public autour 
des stèles néolithiques d’Europe. De plus, une école doctorale est programmée du 7 au 9 
novembre 2011 à l’Université de Genève à l’usage des étudiants et chercheurs en 
anthropologie biologique.  

 

Des monographies de sites archéologiques. 

L’anniversaire de la découverte du Petit-Chasseur a été l’occasion de réaliser un 
programme éditorial qui a permis de subventionner certains travaux d’élaboration et de 
publication dont l’achèvement se faisait attendre. Plusieurs monographies de sites 
néolithiques valaisans seront éditées à cette occasion. 

 
 
 
 
 
 
 



Une exposition à la Grange-à-l’Evêque 
 
Le quatrième volet de l’exposition « Un goût d’Europe » retrace les étapes qui ont permis 
de préciser le mode de vie et les croyances des populations néolithiques de la vallée du 
Rhône, depuis les premières découvertes au XIXe siècle jusqu’aux interventions 
archéologiques les plus récentes. Plusieurs thèmes rythment l’exposition, illustrés par des 
panneaux explicatifs et des vitrines dans lesquelles sont présentées quelques trouvailles 
archéologiques emblématiques de l’époque, des relevés originaux de terrain, des carnets 
de fouilles, etc.  
 
1850 – 1940.  A la découverte de l’âge de la Pierre  en Valais 
En Valais, dès le milieu du XIXe siècle quelques chercheurs réunissent les bases d’une 
préhistoire régionale. Bien antérieur aux premiers textes, l’âge de la Pierre polie (le 
Néolithique) n’était alors pas situé dans le temps. Jusqu’à la Seconde Guerre mondiale, 
les recherches sur cette période  vont être limitées à l’étude de quelques sépultures. Les 
premiers crânes néolithiques découverts en Valais accompagnent dans une vitrine les 
instruments de mesure utilisés par les anthropologues d’alors. 
  
1942 – 1960.  A la recherche des villages néolithiq ues 
Dès les années 1940, le professeur Marc-Rodolphe Sauter de l’Université de Genève, 
s’intéresse à son tour au Néolithique du Valais. Attribués à la Civilisation de Cortaillod, les 
vestiges qu’il découvre sont alors datés d’environ 2’500 ans avant J.-C., par comparaison 
avec ce que l’on connaissait des plus anciennes civilisations de la Méditerranée orientale. 
Pour la première fois, on identifie et fouille les ruines de hameaux préhistoriques sur les 
collines qui bordent la plaine du Rhône.  
 
1961 – 1970. Le temps du Petit-Chasseur  
Eté 1961, Olivier-Jean Bocksberger, professeur au collège d’Aigle commence à dégager 
les premiers monuments mégalithiques de la nécropole néolithique du Petit-Chasseur.  En 
avance sur son temps, il va développer une méthode de fouille méticuleuse et utiliser pour 
la première fois en Europe un aspirateur industriel –un monstre qui trônera au centre de la 
« salle des stèles »-. Suite à son décès en 1970, le professeur Alain Gallay reprend la 
direction des fouilles, aidé par une équipe de terrain extrêmement qualifiée, et en publie 
les résultats dans huit forts volumes.  
 
1980 – 2011. Une nouvelle génération de chercheurs  
En Valais, dans les années 1980, les scientifiques commencent à étudier les 
communautés préhistoriques dans leurs relations à l’environnement. Au début des années 
1990, des programmes de recherches sont établis sur des sites de plaine ou de haute 
montagne. L’amélioration des procédures de surveillance des constructions entraîne la 
multiplication des interventions sur les sites néolithiques. Les informations permettent de 
compléter peu à peu le puzzle : cette période, qui voit les premiers pasteurs-agriculteurs 
investir le Valais, se développe sur 3 millénaires, de 5500 à 2200 avant J.-C. Les 
communautés, assez ouvertes vers l’extérieur, vont être perméables aux courants 
culturels venus tantôt de l’Ouest tantôt du Sud.  
 
1992-2011 Des réflexions renouvelées autour du Peti t-Chasseur 
L’histoire de la nécropole préhistorique a permis de tester certains médias originaux 
comme la bande dessinée « Le soleil des morts », un récit autour des dolmens, ou les 
reconstitutions publiées dans le livre « Des Alpes au Léman ».  

Le comparatisme ethnographique, utilisé abusivement au XIXe siècle pour expliquer le 
comportement des sociétés préhistoriques et abandonné jusque dans les années 1960, 



sert à nouveau de base aux interprétations archéologiques. Partant des recherches de 
l’anthropologue Alain Testart,  Alain Gallay va mener une réflexion sur les sociétés 
mégalithiques dont un exemple est présenté dans le musée, celui des groupes Konso 
d’Ethiopie, célèbres par leurs monuments funéraires mégalithiques.   
L’expérimentation en archéologie peut aussi faire avancer les connaissances. Une stèle, 
identique à l’une des pièces retrouvées sur le site du Petit-Chasseur, a été exécutée par 
l’association Cascavel. Exécutée en « live » pour les élèves des écoles primaires du 
Valais, la dalle gravée, qui pèse plus de 180 kg, sera déplacée dans la salle d’exposition, 
accompagnée des outils « d’époque » utilisés par l’expérimentateur. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Marie Besse, professeure au laboratoire d’archéolog ie préhistorique et 
anthropologie, Institut Forel, Université de Genève . 
> Un colloque international à Sion. Des spécialistes de l’Europe au chevet du 
Petit-Chasseur  
 
50 ans après la découverte du site du Petit-Chasseur, on recense plus d’une centaine 
d’ouvrages et d’articles scientifiques consacrés de près ou de loin à cette nécropole. 
Aujourd’hui encore, plusieurs publications et articles fraîchement édités attestent de 
l’importance  de ce site préhistorique dans la réflexion archéologique à l’échelle de 
l’Europe, justifiant de ce fait la mise sur pied d’un colloque international. 
 
A Sion, plus d’une centaine de chercheurs venus de toute l’Europe se réuniront du 27 au 
30 octobre prochain, pour présenter l’état de leurs recherches dans les domaines en 
relation avec le Néolithique final et le mégalithisme. Trois journées sont organisées à l’aula 
François-Xavier Bagnoud où quatre problèmatiques seront traitées. 
Le premier thème, « Le site du Petit-Chasseur à Sion, 50 ans de découvertes », fera la 
part belle aux découvertes valaisannes ou suisses les plus récentes traitant de la fin du 
Néolithique ; une conférence introductive sera présentée par  Alain Gallay, professeur 
émérite à l’Université de Genève. 
Le second volet, « Le Campaniforme, une culture européenne» réunira des contributions 
de chercheurs européens autour de la question de la culture campaniforme. Franco 
Nicolis, de la Surintendance de Trente (Italie) introduira à la thématique. 
En troisième partie,  Henri Duday, de l’Université de Bordeaux, se chargera de conduire 
les débats autour du  thème« les rituels funéraires au Néolithique final et au 
Campaniforme ».  
Enfin, le dernier volet traitera de l’« Anthropologie des sociétés mégalithiques » sous la 
houlette de Alain Testart, professeur au Collège de France. 
 
Une réflexion sur l’anthropologie des populations p réhistoriques 
 
En complément au colloque, une école doctorale est organisée à l’Université de Genève, 
par Jocelyne Desideri, du Laboratoire d’archéologie préhistorique et anthropologie de 
l’Université, avec pour thème « 50 ans d’études anthropologiques, de la sépulture à 
l’individu » (7-9 novembre 2011). Les principaux objectifs de la formation doctorale sont 
non seulement l'acquisition des connaissances sur les recherches actuelles en 
paléoanthropologie, mais aussi le développement d’échanges entre jeunes chercheurs et 
chercheurs expérimentés.  Des professeurs venus de Suisse, de France et de Grande 
Bretagne s’exprimeront à cette occasion. En marge de cette école doctorale -et pour le 
grand public- deux conférences sont organisées le mardi 7 novembre dès 18h : on y 
parlera de l’Homme de Néandertal (Marianne Sommer de l’Université de Zurich) et de la 
célèbre nécropole néolithique de Herxheim en Allemagne (Bruno Boulestin de l’Université 
de Bordeaux). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
Alain Gallay, professeur émérite à l’Université de Genève, président de 
l’Association valaisanne d’archéologie (AVA/WAG) 
> Un ouvrage de synthèse   
 
 
« Autour du Petit-Chasseur : l’archéologie aux sour ces du Rhône 1941-2011 » 
Alain Gallay,  
avec la collaboration de  Alain Benkert, Marie Besse, Florence Cattin, Caroline Crivelli, 
Philippe Curdy, Jocelyne Desideri, Aurélie Gottraux, François Mariéthoz, Manuel Mottet, 
Geneviève Perréard, Martine Piguet, Mario Sartori, Stefano Viola et François Wiblé.  
Éditions Errance / Musée cantonaux du Valais, 2011 
 
 

 
 
L’archéologie, ce n’est pas la découverte de mystères, c’est chercher à réduire la part 
d’inconnu du Passé. L’archéologie, ce n’est pas non plus une course au trésor, c’est tenter 
de comprendre la vie des hommes d’autrefois à partir de vestiges souvent insignifiants 
pour le profane. 

En plus d’un demi siècle, la préhistoire valaisanne a connu des développements 
spectaculaires et nous pouvons aujourd’hui suivre avec une certaine précision l’évolution 
du peuplement de cette vallée alpine et comprendre comment les premières 
communautés paysannes ont su tirer parti de l’environnement alpin. Ces progrès nous les 
devons à  la multiplication des découvertes, à l’engagement des autorités politiques et des 
chercheurs sur le terrain ; nous le devons également au développement de nouvelles 
techniques de datation comme le carbone 14 ou aux recherches sur les climats et les 
environnements anciens. 

Mais cet environnement favorable n’aurait pas pu donner ses fruits sans que ne se 
développe parallèlement une réflexion approfondie sur les outils intellectuels permettant 
de donner du sens aux observations de terrain. Les vestiges ne parlent pas d’eux mêmes, 
surtout dans le domaine de la préhistoire, une période qu’aucun texte ne vient éclairer. 

Ce livre tente de retracer le développement historique des réflexions qui se sont 
notamment développées à l’occasion des fouilles de la nécropole mégalithique du Petit-
Chasseur à Sion. Les progrès enregistrés dans notre compréhension du passé témoignent 
à la fois du dynamisme de la préhistoire en Suisse romande, mais également des 
multiples liens noués avec la communauté scientifique internationale. La préhistoire 
valaisanne révèle donc bien un goût d’Europe. 



 
François Wiblé, archéologue cantonal du Valais 
> Des monographies de sites archéologiques   
 
A l’occasion de cette manifestation, une série de publications sont éditées aux Cahiers 
d’Archéologie romande dans la série « Archaeologia Vallesiana ». Elles concernent des 
sites archéologiques de référence ; en particulier deux monographies sont consacrées à la 
nécropole du Petit-Chasseur  (les dolmens XII et XIII découverts en 1987) et aux vestiges 
d’habitats reconnus dans le quartier de Saint-Guérin  (chantiers du Petit-Chasseur I à IV). 
 
 
 
 
Cahiers d’archéologie romande 123 / Archaeologia vallesiana 5 
volume de 272 pages format A4 
 

 
 

Le site préhistorique du Petit-Chasseur (Sion, Valais) 9 
Dolmens M XII et M XIII 
Sébastien Favre et Manuel Mottet 
 
Au printemps 1987, à l’occasion de travaux de construction menés à 150 m à l’est du site de la 
nécropole du Petit-Chasseur I à Sion, plusieurs niveaux d’occupation ont été mis en évidence. 
L’élément central de cette découverte est un dolmen à antennes et podium triangulaire en pierres 
sèches daté du début du 3ème millénaire avant J.-C. Les restes d’une centaine d’individus ont été 
mis au jour accompagnés d’un riche mobilier. Ces résultats donnent une nouvelle dimension à la 
nécropole du Petit-Chasseur et augurent peut-être de futures découvertes attribuables à cet 
ensemble. Ils permettent aussi d’enrichir les données archéologiques sur le Néolithique final dans 
les Alpes. 
 
 
 



 
Cahiers d’archéologie romande 124 / Archaeologia vallesiana 6 
volume de 424 pages, format A4 
 

 
 

Le site préhistorique du Petit-Chasseur (Sion, Valais) 10 
Un hameau du Néolitique moyen 
Marie Besse et Martine Piguet 
 
Cette publication présente les occupations du Néolithique moyen du site du Petit-Chasseur à Sion 
(Valais, Suisse), elle intègre les données issues des fouilles dirigées par Alain Gallay (1968, 1969, 
1972) et Marie Besse (1992). Parmi les trois niveaux mis au jour, l’intermédiaire révèle un hameau 
constitué de plusieurs bâtiments. Cet ouvrage apporte un complément d’informations important à 
la connaissance des communautés néolithiques de la Haute vallée du Rhône au 5e et 4e 
millénaires avant notre ère.  
 
  
 



Cahiers d’archéologie romande 125 / Archaeologia vallesiana 7 
 volume de 184 pages, format A4 
 

 
 

Sion, Sous-le-Scex (VS) II.  
Habitat et nécropoles du Néolithique et de l’âge du Bronze.  
Matthieu Honegger  
Le site de Sous-le-Scex, localisé au pied du rocher de Valère en ville de Sion (Valais), a été 
occupé de manière presque continue depuis le Néolithique ancien jusqu’au Haut Moyen âge. Le 
présent ouvrage porte sur les principaux vestiges préhistoriques fouillés entre 1984 et 1997, à 
savoir les nécropoles et les habitats datés du Néolithique ancien au Bronze final. 
 
 
 
 
 



 
Cahiers d’archéologie romande 126 / Archaeologia vallesiana 8 
volume de 264 pages, format A4 
 

 
 

Les bâtiments semi-enterrés de Bramois. 
Un habitat du Néolithique final en Valais (Suisse) 
Manuel Mottet, Anne-Lyse Gentizon, Marc Haller, Gabriele Giozza 
 
Au cours de l’hiver 2007-2008, à l’occasion de travaux de construction effectués dans le village de 
Bramois (commune de Sion), des niveaux d’occupation de plusieurs époques ont été mis au jour 
et analysés. La découverte principale concerne deux bâtiments semi-enterrés datés du Néolithique 
final dans la région. Ces données, capitales pour la compréhension du Néolithique en Valais, 
viennent combler une lacune dans nos connaissances sur l’habitat de cette période ; elles 
apportent également un nouvel éclairage sur l’occupation du territoire sur la rive sud de la vallée 
du Rhône, au pied de l’ubac. 



 
Annexe : programme des manifestations  
 
 
Vernissage de l’exposition :  
 
Le jeudi 27 octobre à 18h, 
à l’Espace d’archéologie de la Grange-à-l’Evêque ( rue des Châteaux 12, Sion) 
vernissage du 4 e volet de l’exposition «Un goût d’Europe»,   
mis sur pied par le département Préhistoire et Antiquité du Musée d’histoire, dans le cadre 
des 50 ans de la découverte de la nécropole néolithique du Petit-Chasseur, à Sion.  
 
 
 
 
 
Visite commentée  :  
 

• Le 10 novembre , à 18h30 
Philippe Curdy, conservateur du département Préhist oire et Antiquité , 
évoquera un Valais du 3e millénaire av. J.-C. ouvert sur l’Europe néolithique. 

 
 
 

• Programme complet des activités organisées autour d es 50 ans de la 
découverte du Petit-Chasseur (exposition – conféren ce – colloque) sous 
http://anthro.unige.ch/petit-chasseur   

 
 
 


